
Que fêtons-nous à l’Ascension et à la Pentecôte ?
Ces deux événements sont présentés dans le livre des Actes, le
livre de la formation de l’Eglise en tant que communauté des
croyant·es. Tout commence par la disparition physique de Jésus
quarante jours après Pâques, sa montée au ciel, d’où le nom
d’Ascension qui veut dire montée. Puis c’est l’arrivée de l’Esprit
Saint, cinquante jours après Pâques d’où son nom. Le temps de
la présence physique de Jésus est passé, c’est le temps de
l’absence et en même temps, c’est le temps d’une nouvelle
présence, cette présence mystérieuse de l’Esprit.

Qu’est-ce que l’Esprit ? 
Pour parler de l’Esprit, voici une image. 
Dieu est comme l’eau, la source d’eau de vie. 
Jésus est comme les glaçons, il est la présence 
concrète de Dieu. Il nous révèle le Père qui est comme l’eau 
liquide. L’Esprit est comme la vapeur, la respiration, le souffle 
d’eau, présence invisible.

Pourquoi fêter la venue de l’Esprit ?
Pour remercier Dieu de cette force, de ce consolateur, de cette
présence vivifiante. Pour se souvenir du courage des premiers
chrétien·nes qui ont proclamer la Bonne Nouvelle. Pour fêter le
commencement de l’Eglise.

Dans la situation actuelle, chaotique et difficile, que nous 
apporte l’Esprit ? 

Dans la Genèse, le souffle de Dieu, la respiration divine est
présente au commencement. C’est elle qui insuffle la vie. Dans
le récit de la Pentecôte, c’est cette air qui vient ouvrir les cœurs
des croyant·es et leur délie leur s langues. Elle leur donne force,
courage et joie. Bien sûr, cela n’enlève pas les craintes du
lendemain, ni les difficultés. On le découvre dans la suite du livre
des Actes, emprisonnements, tempêtes… Mais la présence de
Dieu est avec eux et elle permet d’affronter la vie avec
confiance.

« Dieu, quelques fois j’aimerais, aux moments durs, aux jours
de peine, que tu me changes la vie d’un seul coup, par
magie. Mais tu es patient, discret, tu fais du bien en secret.
Tu nous donnes ton Esprit. Il est léger comme un souffle,
mais il est ta force. Ils nous aide ternir bon, à notre façon, si
nous le voulons. Par lui, tu es avec nous, tu prends soin de
nous, toi, notre Dieu ! »

«Et qui donc est Dieu»
Bayard Jeunesse

«L’Esprit nous remplit de force, d'amour et de sagesse.»
2 Timothée 1,7

A l’intérieur, vous découvrirez le récit raconté d’après le 
livre des Actes 1 et 2 avec des images de Bernadette 

Lopez. Vous pouvez aussi l’écouter en allant sur : 
https://www.youtube.com/watch?v=1E2YDg_32Ns&featur

e=youtu.be

Seigneur accompagne nous de ton Esprit pour que 
je puisse tisser l’amitié et jouer la mélodie de la 
bonne humeur
Seigneur, offre nous ton Esprit Saint pour que je 
puisse peindre la vie avec des couleurs de joie
Seigneur envoie ton Esprit de force pour que je 
puisse inventer des projets de paix et écouter avec 
le cœur
Seigneur souffle ton Esprit de Pentecôte, pour que 
je puisse puiser du courage quand tout parait 
difficile et parler de ton amour.
Seigneur donne nous ton Esprit d’amour. Amen
Inspiré du livret « les enfants en route vers 
Pentecôte », 1994

https://www.youtube.com/watch%3Fv=1E2YDg_32Ns&feature=youtu.be


L’ASCENSION

Question, peur, doute, je crois que ce
sont les mots, les émotions qui
m’habitaient !

J’espérais tellement que Jésus reste
avec nous éternellement et ainsi tout
serait facile. Il parlerait, il agirait et tout
le monde aurait foi en lui.

Mais voilà, il est parti. Un moment, il
était là. Un autre il n’était plus là. Il
nous l’avait dit. Je me souviens de ces
paroles « Je vais auprès de celui qui
m’a envoyé et ainsi je vous enverrai
celui qui doit vous aider. Allez donc
auprès des gens de tous les peuples.
Vous allez recevoir une force pour le
faire, ne vous inquiétez pas ». Mais
moi, je préférai rester avec lui. Et qu’il
reste avec moi.

Alors quand il est parti, quand il a
disparu de ma vue, je suis resté là, les
yeux au ciel. J’attendais, j’espérais
qu’il revienne.

A sa place, deux personnes sont
venues et ont dit « Vous regardez le
ciel. Mais pourquoi ? Jésus vous a
quitté. Il reviendra. »

Cela m’a laissé sans voix et sans force.
Pourquoi devait-il partir ? Qu’est-ce
que je dois faire ? Qu’est-ce que je
peux faire ?

LA PENTECÔTE
Ne sachant que faire, j’ai suivi les autres et
nous sommes allé dans une maison. Nous
avions juste besoin d’être entre nous. Alors
nous avons fermés les portes. Nous étions là,
nous restions là comme figés, voir glacés.

C’est alors que nous avons senti une force,
un mouvement de vie. C’était comme un
vent, comme un vent chaud. C’était
comme une lumière, une lumière
réconfortante. C’était comme des
flammes, des flammes de vie. C’était l’Esprit
Saint, la source de vie, le souffle de Dieu, la
présence qui aller nous aider. Chaque
personne présente a reçu cette force. Elle
était bienveillante et revigorante. Elle déliait
nos langues. Elle nous ouvrait à la joie, à la
vie, au monde et aux autres.

On ne pouvait plus rester enfermé. On ne
voulait plus rester entre nous. Alors on a
ouvert les portes et on est sorti. Je suis sortie
et j’ai parlé, j’ai ri, je voulais partagé ma
joie, cette Bonne Nouvelle. Les gens étaient
surpris, étonnés. Ils ont même cru qu’on
avait bu. Tellement on était joyeux, vivant.
Alors Pierre a pris la parole en notre nom à
tous : « C’est l’Esprit qui nous anime. C’est
Jésus, il est vivant, il n’est plus là, il est auprès
du Père. Jésus a reçu de Dieu l’Esprit de vie
et il nous l’a donné à chacune et chacun.
Jésus, lui qui est mort sur la croix, Dieu l’a fait
Seigneur et Christ ».
Confiance, courage, enthousiasme je crois
que c’est les mots qui m’habitent
aujourd’hui !


